
 

 
La conjugaison du présent de l’impératif  

 
 
L’impératif est le mode de l’ordre, de la demande ou de la prière. 
- Faites vite ! 
- Restez calme ! 
 

Le présent comme le passé de l’impératif  se construisent sans sujet. 
 S’adressant directement à autrui1, l’impératif  présent (comme l’impératif  passé) ne se conjugue qu’à la deuxième personne du 
singulier :  
- Donne-moi ton livre !  
… et aux deux premières personnes du pluriel  
- Soyons prêts ! 
- N’oubliez pas ! 
 

Le présent de l’impératif  se conjugue comme le présent de l’indicatif  :  
- Ecoute ! 
- Parlons peu, mais parlons bien !” 
- Saisissez votre chance ! 
Il se termine généralement par un point d’exclamation “ ! ” 
 

Le présent de l’impératif des verbes du premier groupe : 
- Cherche ! 
- Mangeons ensemble ! 
- Ne changez rien ! 
Le présent de l’impératif des verbes du premier groupe se conjugue comme le présent de l’indicatif. Toutefois, la deuxième 
personne du singulier (tu) des verbes terminés en “… er” à l’infinitif, perd le “s”.  
- Ecoute ! 
- Parle plus fort !  
… sauf si le verbe introduit les pronoms personnels “en” et “y” : et ceci pour marquer la liaison sur les voyelles. 
 - Manges-en ! 
- Vas-y ! 
- Achètes-en ! 
Dans ce cas le verbe est attaché au pronom par un tiret. 
 

Le présent de l’impératif des verbes du deuxième groupe :  
- Ne remplis pas trop ton verre ! 
- Choisissez ! 
- Ne rougissez pas de vos erreurs ! 
Le présent de l’impératif et le présent de l’indicatif des verbes du deuxième groupe sont identiques. 
- Tu finis. (présent de l’indicatif) / Finis ! (présent de l’impératif) 
- Nous réfléchissons. (présent de l’indicatif) / Réfléchissons ! (présent de l’impératif) 
- Vous investissez. (présent de l’indicatif) / Investissez ! (présent de l’impératif) 
 

Le présent de l’impératif des verbes du troisième groupe : 
- Ne pars pas sans dire au revoir ! 
- Faites vite ! 
- Buvons à leur santé !” 
 

Le présent de l’impératif des verbes du troisième groupe est identique au présent de l’indicatif. Seuls trois verbes font exception à 
cette règle :  
 

Être : sois ! - soyons ! - soyez ! 
- Soyez prêt à intervenir ! 
Avoir : aie ! - ayons ! - ayez ! 
- N’ayez pas peur ! 
Savoir : sache ! - sachons ! - sachez ! 
- Sachez attendre ! 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
1 Autrui : une autre personne 
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A noter également : les verbes irréguliers terminés par  un “e” au présent de l’indicatif : offrir (j’offre) - ouvrir (il ouvre) - cueillir (on cueille) - 
couvrir (elle couvre) - etc. perdent le “s” à la deuxième personne du singulier (tu) et se terminent par un “e” : 
- Ouvre la porte ! 
- Offre-lui des fleurs ou des chocolats ! 
- Cueille quelques fruits ! 
 

A la forme négative, l’impératif exprime un ordre, une interdiction ou un conseil.  
Les négations : ne…pas, ne…plus, ne…jamais, ne…rien, ne… personne, ne… nulle part, etc. entourent le verbe conjugué. 
- Ne le dites à personne ! 
- Ne m’en parlez plus ! 
- Ne rentre pas trop tard surtout, ne prends pas froid ! (Léo Ferré) 

- N’oubliez jamais ! 
 

A la forme pronominale affirmative, le pronom réfléchi passe derrière le verbe. 
- Dépêchez-vous ! (se dépêcher) 
- Occupe-toi de tes oignons ! (s’occuper de) 

- Promenons-nous dans les bois ! (se promener) 
 

A la forme pronominale affirmative, le pronom réfléchi “te” se transforme en “toi” 
- Dépêche-toi ! (se dépêcher) 

- Réveille-toi ! (se réveiller) 

- Assieds-toi ! (s’asseoir) 

 

A la forme pronominale négative, les pronoms réfléchis repassent devant le verbe, et le pronom réfléchi “te” ne change pas de 
forme. 
- Ne te trompe pas d’adresse ! 
- Ne vous dépêchez pas ! 
- Ne nous occupons pas de ce problème ! 
- Ne te promène pas dans ce quartier ! 

 

“Nous n’irons plus au bois…” est une comptine créée par Mme de Pompadour, à la Noël 1753. 
Elle moque discrètement la demande de la très pieuse Mme de Maintenon à Louis XIV, de faire raser les bois de Versailles qui, d’après les rumeurs 
de l’époque, étaient un lieu de débauche et de prostitution… Un peu notre actuel bois de Boulogne. 

 
Nous n’irons plus au bois 
Les lauriers sont coupés 
La belle que voilà 
Ira les ramasser. 
 

Entrez dans la danse ! 
Voyez comme on danse ! 
Sautez ! Dansez ! 
Embrassez qui vous voudrez ! 
 

Mais les lauriers du bois 
Les laisserons-nous faner ? 
Non chacune à son tour 
Ira les ramasser 

 
Entrez dans la danse ! 
Voyez comme on danse ! 
Sautez ! Dansez ! 
Embrassez qui vous voudrez ! 
 

Si la cigale y dort 
Il faut pas la blesser 
Le chant du rossignol 
Viendra la réveiller 
 

Entrez dans la danse ! 
Voyez comme on danse ! 
Sautez ! Dansez ! 
Embrassez qui vous voudrez ! 

 
Et aussi la fauvette 
Avec son doux gosier 
Et Jeanne la bergère 
Avec son blanc panier 
 

Entrez dans la danse ! 
Voyez comme on danse ! 
Sautez ! Dansez ! 
Embrassez qui vous voudrez ! 
 

Allant cueillir la fraise 
Et la fleur d’églantier 
Cigale, ma cigale 
Allons, il faut chanter 
 

Car les lauriers du bois 
Sont déjà repoussés 

 


